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M. EDOUARD ROD

Nos lecteurs auront lu ou entendu les conférences de
M. Ed. Rod. Nous regrettons vivement que le man-
qlue de temps et le mauvais état de notre santé mie
nons aient pas permis de suivre nîmus-même ces con-
férences, niais nouns croyons devoir signaler à ceux
qui nous lisent Un excellent article d'Uni très savant
écrivain. Cet article à pour titre :Edouard Rod,
C'ritique dit coofércie), et a été publié dans la Press~e
du 2 mai courant.

M. Ed1. Rod< est Suisse (le naissance il est né à
Nyon en 1857 et a débuté dlants la littérature française
eni 1879. Il est venir à Mýonitréal après avoir donné
des conférences à l'Université d'Har-vard et à Chîicago.
Il a aussi visité les différentes villes des Etats-U nis et
doit, dit-on, se rendre à Ottawa.

PREMIERE COMMUNION
mA u sw'îr.

Pour bien écrire d'une première commnunionl, ne ie
faudrait-il pas l'inspîiratiuon d'un ange et la plume d'or
d'un séraphin ? P'our essayer de peindre lineflable
bonheur d'un si grand jour, île rire faudrait-il pas le
pinîceau habile d'un archange ou bien les accents
rythmés d'une lyre sainte?

Commient essayer de dire en pirose to ute la poésie
tounchante d' un pareil jour!

Conmment célébîrer digniemnent, avec une plume pro-
fante, la majesté d'uîî Dieu q1 uittant sonr tr(ênte de
gloire, déposant en soit palais sa couronne de roi pour
venir, entre la simpî1licité et lat grandeur, se dornier-

pour une piremière fois à des âmes d'enîfants
Prodige subîlime!
L'autel est orné de fleurs :on) a fait à Jésus un

chemin de roses et de lys, de pîrimevères et de mîyr-
tlies fleuries. Le sanctuaire est presqlue devenu sein-
blable à un bosquet, tanit les jardinières religieuses
ont disposé là de plantes superbes. L'air est tout.m-

pîrégnê de senteurs emnbaumiées. Les, jolis lilas de mai
mêlent à l'encens leur pîarfum suave qlui monte au
ciel avec la prière des enfants ;puis l'oirgue chante.

Des voix émiues disent à 1ýieu une hymne de gloire,
et dans la nef une foule recueillie attend anxieuse le
moment béni de la Sainite Comîmunion.

Les instruments et les voix se taisent. UTn silence
aussi majestueux qlue celui (les grandes mers dans un
jour dle calme règne au templite :l'on n'enitend que le
bruit des chaînes d'argent, des encensoirs qui montent
et s'abaissent, s'élèv'ent et retomnî'it encore, puis la
voix du prêtre (lui, debou,,t près du marbre de l'autel,
dit en nmontranît l'Hostie Sainte : Ece Agniis Dei.

Ilélène est là, à la table Eticliaristiqîîe, les mains
jointes, lat tête légèremenît inîclinîée, vêtue de blanc
comme un ange, et si heureuse soirs son lonig voiile!

Puis tout près, sa ire, émue de bonheur et de
joie, n'ayant au coeur qu'une pentsée, qu'une ivresse
Dieu et sa fille.

Le ciel est sur la terre. Oui, en effet, le ciel est sur
la terre !Le ciel a visité la terre 'Jésus est des-
endu ;Il est venu répandre, avec uit bonheur inox-

priîîuîble, une joie indicible eîî ces cocurs d'enfants
candides et pures qui ont senti leur âme se dilater
sous les baisers de l'Hostie Sainte.

Dieu incommensurable et puissant est venu, les
mains pleines de grâces et de faveurs, bénir et forti-
fier ces anges de la terre, lui appartenant sans retour

Et en face de ce bienfait immense, dites-mnoi, oh
dites-mloi quel accent humain sena jamais capable de
bien rendre une grâce aussi ineffable, un prodige aussi
sublimie

(.ttaiva, 1899.

NOS HOMMES D'AFFAIRES

Mi. s. A. 1.41(05E

La galerie de portraits de nos homnmes d'affaires, que
nouns avons inaugurée dans notre précédent numléro,
nrous a valu une légion de nouveaux abonnés et les
compliments les plus flatteurs.

Il est de coutume, dans un journal, de s'occuper
exclusivement de nos hommes politiques;, miais LE
MNI-IE ILLUSTRÉi sort des vieux sentiers afin de pou-
v'oir' offrir à ses milliers de lecteurs du nouveau, qu'il
doit prendre dans les choses qui les touchent de près.

Le cadre de nios illustrations ne doit pas servir uni-
quement aux politiciens qui occupient sérieusement le
public à l'époque des élections seulement, niais il y a
aussi une classe d'hommes qui intéresse le public dat-
vantage :ce sont nios hommes d'affaires, nos hommes
avec qui nous sommes ou poluvons être ehi contact
chaque jour.

Disons-le carrément, nos hommes d'affkires sont trop

peu connus sous le rapîport personînel. Il y a parmi
eux des, talents cachés et d'un mérite réel ;il y a chez
eux l'esprit public qui sert 4u développement d'un
pas il y a surt out l'action q u'on ne rencont repa
chez tous les politiciens.

l'hoto Archinambault

Au nombre de ces hommes à l'esprit large, de ces
modestes qui poussent à 1% roue du progrès, mention-
nons M. S.-A. Larose (lui dirige avec succès cette
maison de nîouveautés, L~e Grî'tnd Nfaqesikt de' l'Ouest,
rue Notre-Damie Ouest, établie depuis peu et jouis-
sant déjà d'une vogue considérable dans une. région
de Montréal où le commerce menaçait de s'éteindre.

Grâce aux qualités administratives de M. Larome
grâce à son initiative, grâce à sonr t-itleod tout à fait
ameriiain, grâce à sa confiance inébranlable dans la
résurrection commîîerciale (le cet ancien bourg de
Montréal, M. Larose assiste au succès grandissant de
sonr coimmnerce, -tu développement de sa localité, et au
tu iomjîlie de ses idées pirogressives.

M. Larose est un jeune, il appartienît à l'école nou-
velle (lui marche d'après l'ancien dicton toujours vrai

t toujours nouveau :" Aide-toi, le Ciel t'aidera."

Il débuta sans le sou, se fit un cercle de bons amis,
travailla avec acharnement et possède aujourd'hui un
commerce florissant, un crédit solide et une réputation
enviable.

Bref, M. Larose a grandement mérité son succès et
toute la population du quartier lui sait gré de l'avoir
dotée d'ou miagntifique établissement.

Aussi sa popularité grandit-elle chaque jour.

- .11w. -

PRIMES DU MOIS D'AVRIL

LISTE D)ES NUMÉROS GAGNANTS

Le tirage des primes mensuelles du MONDE
ILLUSTRÉ, pour les numé~ros du mois
d'AVRIL qui a eu lieu samnedi, le 6 mai, a.
donné le résultat suivant:

17,121.
26,914.
35913.

754.
19,127 .
s ,30 1

75.

18,142.

A$50. 00
25 00
1500
1000

5 00
4 00
3 00
200O

Les numéros suivants ont gagné une piastre
chacun:

1,424
1,843 1
1,972 1

2,763 1

4 175 1
4,5)12 1
-1 .72 7 1

,35I

6,402
7,073
8,941
9,12 )9
o îss5
0,944
1 241
1,714
2 : 302
*2 829
:3,164
3,936
4,127
4 695
4 912

15, 1 )1
16,381
16,737
17,729
18,531
19,914
20, 1 59
20,370
2 1,4: 5
2 1,743
2)1,9ý)18
22 121
22,352
2:3,123

23,715
24,146
24,870
25,11 k
26,030
26,3 4 2

28,747
29 353
30,204
30,912
31,217
3115:33
:32,120

3 2, 4 38
32,912
33,429.
33,742
34,108
34,523
3 5, 15 2
36,:324
3 7,2 83
38,412
39,141
40,276
40,52 9
41,315

41,717
4 2, 07 3
4 42, 345
42,851
43,172
43,614
43,927
4 4, 115
44,324
45,611
46,723
47,110
48,331
49 127

N. B.-Toutes personnes ayant en mains
des exemplaires dlu MONDE ILLUSTRÉ, datés
du mois d'AVRIL, sont priées d'examiner les
numéros imprimés en encre bleue, sur la
dernière page, et, s'ils correspondent avec
l'un (les numéros gagnants, (le nlous envoyer
le journal au pius tôt, avec leur adresse, afin
de recevoir la prime sans retard.

Nos abonnés de Québec pourront réclamer
le nmontant de leurs prines chez M. E. Béland,
No) 276, rue Saint-Jean, Québec.

ANECDOTE

Dans ses mémoires, M. Pli.-A. de Gaspîé raconte l'a-
mnusante anecdote que voici, dont les personnages sont
lord Dorchiester, ancien gouverneur du Canda, et le
capitaine Gouin, ancien et repctW cultivateur de
la paroisse de Sainste-Anne de la Pérade. Le capitaine
Gouin a la parole:

Je conduisais lord Dorchester dans ina carriole, par
un froid du mois de janvier à faire éclater une église,
lorsque je nm'aperçus qu'il avait le nez aussi blanc que
de la belle crêèie. C'était un maître nez que celui du
gouverneur !Je puis l'afirnier sans manquer à sa mé-
mo1ire, car c'était un brave hîomme, aussi poli avec un
habit ant que s'il eûit été un gros bonnet. C'était un
plaisir de jsiser avec lui ;il pîarlait français comme un
Canadien ; et une quEstion n'attendait pas l'autre.

-Excellence, que je lui dis, sauf le respect que je
vous dois, vous avez le nez gelé comme un grêlon.

-Que faut-il faire alors ? me dit le général, oni
portanit la main -à la partie endomîmagée, qu'il ne sen-
tait îas plus entre ses doigts que ai elle eût appartenu
a son voisin!

-Ah !danme !voyez-vous, mon général, je uî'ai en-
core manié que des nez canadiens :les nez anglais c'est
peut-être une autre paire de manches.


